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Formulaire de rapport Wilde Ganzen   

 

Numéro de projet  2017.0506 DRC 

Objet du projet Actions d’appui socioéconomique et culturel aux groupes 

marginalisés comme mesure de la promotion de la paix en 

territoire de Lubero, Province du Nord- Kivu, RD Congo. 

(Cas spécifique des filles précocement mères des  

agglomérations Ngora et Mbendwe regroupant 

respectivement  les villages “ KAHUNGU, GITE, 

RUSENZE-KASUGHO, NGORA, MUGHALE-KIVULI et 

VUSAYIRE” “MBENDWE, KINYAMBIRO, 

KASENZERU-KALANGO, LUTEMBE, KITOTOKWE et 

MBETSO-KYUTO- NDULIGI”  à travers l’aire de santé de 

Vusamba, Zone de santé de MUSIENENE, Territoire de 

Lubero, Province du Nord-Kivu,          en RD C) 

Partenaire néerlandais 4u2 Develop-Foundation The Netherlands 

Organisation partenaire 

locale 

Actions  des  Communautés  Paysannes pour le 

Développement Intégré “ ACPDI 

Ce formulaire est rempli par Adelard PALUKU KACHELEWA : Secrétaire Exécutif de 

ACPDI 

Tél : +243994374596     + 243810062195 

E-mail :acpdi.rdcongo@gmail.com   

E-mail :acpdi_2003@yahoo.com 

 

Veuillez compléter seulement les cases ci-dessous et envoyer le document en tant que 

document Word, afin que nous puissions le télécharger dans notre base de données 

informatique.  

Envoyez-nous ce rapport le plus tôt possible, mais au plus tard dans un délai de trois mois à 

partir de la date de réception de ce formulaire.  

Si cela vous est impossible, veuillez nous informer à temps.  

 

A. ACTIVITÉS ET RÉSULTATS 

 

La première partie des questions concerne votre projet (jusqu’à la question a7). 

La deuxième partie des questions concerne l’impact du projet sur votre structure, votre 

organisation (questions a8 - a15). 

 

Le projet : 

 

Quels étaient les objectifs initiaux du projet ? 

(Veuillez citer les objectifs du formulaire de demande initial) :  

 Objectif général : Les conditions de vie des personnes vivant l’aire de santé Vusamba (Ngora 

et Mbendwe) de la zone de santé de Musienene,  dans le territoire de Lubero sont améliorées 

suite au ré-établissement de la paix et la résolution des conflits dans leurs communautés. 

 

Objectif spécifique 1 : Les dirigeants et leaders de 12  villages de l’aire de santé Objectif 

général : Les conditions de vie des personnes vivant l’aire de santé Vusamba (Ngora et 
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Mbendwe)  de la zone de santé de Musienene,  dans le territoire de Lubero sont améliorées 

suite au ré-établissement de la paix et la résolution des conflits dans leurs communautés. 

 

Objectif spécifique 1 : Les dirigeants et leaders de 12 villages de l’aire de santé Vusamba 

(Ngora et Mbendwe) de la zone de santé de Musienene, promeuvent et participent à la 

résolution des conflits et la promotion de la paix dans leurs milieux.  

 

Objectif spécifique 2 : Au moins 60 jeunes marginalisés constitués des  filles précocement mères 

s’impliquent dans la génération de revenus et commencent à se réintégrer socialement et 

économiquement  de la zone de santé de Musienene, promeuvent et participent à la résolution 

des conflits et la promotion de la paix dans leurs milieux.  

 

Objectif spécifique 2 : Au moins 60 jeunes marginalisés constitués des  filles précocement mères 

s’impliquent dans la génération de revenus et commencent à se réintégrer socialement et 

économiquement. 

 

 

Quelles étaient les activités prévues du projet ? 

(Veuillez citer les activités du formulaire de demande initial) : 

1.  Etablir  des fiches techniques sur la paix, la loi sur violences sexuelles, les droits de 

l’homme, les méthodes de gestion de conflits, la lutte contre la toxicomanie (le tabagisme 

et l’alcoolisme) et la prévention du VIH/Sida et les distribuer au groupe cible comme outil 

de sensibilisation. 

2. Identifier  et enregistrer les apprenantes. 

3. Organiser un cadre de concertation villageoise sous forme de clubs de paix au sein de 4 

villages cibles. 

4. Former  en alphabétisation les participantes. 

5. Former en artisanat les apprenantes (Coupe et couture et en coiffure mixte) 

6. Organiser  des séances de sensibilisation et implication des thèmes sur la promotion de la 

paix. 

7. Organiser des émissions radio diffusées sur les thèmes de la promotion de la paix 

8. Organiser  des ateliers collectifs pour la réinsertion socio économique des apprenantes de 

métiers. 

9. Suivi des activités pour se rassurer du fonctionnement des ateliers initiés et fonctionnement 

de la caisse de solidarité pour l’appui au système du crédit rotatif  

10. Suivi et évaluation de l’ensemble du projet 

 

Veuillez nous dire ce qui s’est passé depuis l’approbation du projet et la réception des fonds en 

répondant à ces questions : 

 

(a1) Les objectifs du projet sont-ils restés les mêmes ? Ou a-t-il été nécessaire de modifier les 

objectifs? Si oui,  comment ont-ils été changés ? Et pour quelles raisons ? 

 

Les buts sont restés les mêmes 
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(a2) Quelles activités ont été effectivement réalisées ? Veuillez nous donner une liste détaillée : 

A21 : Activités prévues et  effectivement réalisées 

1. Etablir 1200 fiches techniques  dont 300 sur l’éducation sur la paix, 100 sur la loi sur 

violences sexuelles, 100 sur les droits de l’homme, 300 sur les méthodes de gestion de 

conflits, 300 sur la lutte contre la toxicomanie (le tabagisme et l’alcoolisme) et 100 sur la 

prévention du VIH/Sida et les distribuer au groupe cible comme outil de sensibilisation. 

2. Identifier  et enregistrer 70 apprenantes au lieu de 60 filles mères prévues dans le projet à 

travers 12 villages. 

3. Organiser 7 cadres de concertation villageoise ( 4 à Ngora et 3 à Mbendwe) sous forme de 

clubs de paix au sein de 8 villages cibles en aire de santé de Vusamba/ Ngora –Mbendwe 

regroupant 445 jeunes dont 279 filles et 166 garçons. 

4. Former en alphabétisation 64 filles précocement mères et elles  savent déjà lire, calculer et 

écrire dont 33 pour le centre Ngora et 31 pour le centre Mbendwe. 

5. Former en artisanat 59 filles précocement mères  dont 43 en Coupe et couture et  16 en 

coiffure mixte. 

6. Organiser 384 séances de sensibilisation sur les thèmes de la promotion de la paix dont 112 

animées au niveau des centre de formation ( Ngora et Mbendwe) pour un effectif moyen de 

64 apprenantes y compris 8 formateurs, 198 séances des sensibilisations au niveau des clubs 

de paix pour un effectif de 443 membres dont 277 filles et 166 garçons et   74 séances de 

sensibilisation communautaires marquées par la participation d’un effectif de 3289  

personnes dont 1256 pour les hommes et 2033 pour les femmes. 

7. Animer 48 émissions radio diffusées et qui ont permis de capitaliser 373 réactions en termes 

de 179 appels et 194 messages téléphoniques sur les thèmes de la promotion de la paix.  

8. Installer 12 ateliers (shops) collectifs dont 8 en filière coupe et couture et 4 en filière 

coiffure mixte pour la réinsertion socio économique de 59 filles précocement mères ayant 

appris les métiers. 

9. Suivi des activités pour se rassurer du fonctionnement des ateliers initiés et fonctionnement 

de la caisse de solidarité pour l’appui au système du crédit rotatif pour l’appui au système 

du crédit rotatif 

10. Suivi et évaluation de l’ensemble du projet 

a2.2 : Activités non prévues  financièrement et  effectivement réalisées 

 

11. Organiser 7 caisses de solidarité au niveau des 7 clubs de paix. 

12. Organiser 55 séances de sensibilisation sur la prévention de l’épidémie de la maladie à virus 

Ebola. 

13. Organiser pour 59 apprenantes le stage professionnel de 1 mois avant la passation de jury. 

13.Organiser  le jury par les autorités du Territoire de Lubero (Chef de Service de la Jeunesse 

et le Chef de service de Culture et Arts) pour 59 lauréates dont 43 en coupe et couture et 16 en 

coiffure mixte.          
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(a3) Quelles activités prévues n’ont pas été réalisées ? Et pourquoi ? 

Activités prévues ont été toutes réalisées sauf l’évaluation  du projet par le Bailleur de fonds. 

 

 

 

(a4) Quels ont été les effets (les résultats) du projet ? Qu’avez-vous atteint par le projet ? 

 Effets et résultats du projet  et c qui a été accompli suivant les phases d’exécution du 

projet: 

Phase identification des bénéficiaires: 

70 filles précocement mères ont été identifiées au lieu de 60 filles mères envisagées dans le 

projet à travers 12 villages cibles de l’aire de santé Vusamba à travers les agglomérations de 

Ngora et Mbendwe  avec l’implication active des 12 chefs de villages. 

 

Les 70 filles précocement mères identifiées représentent 9,4% sur 743 filles précocement mères 

répertoriées dans les 8 villages cibles de l’aire de santé de Vusamba. 

 

Phase de la formation en alphabétisation : 

Pour une période de 2 mois (Avril et Mai 2018), 64 filles précocement mères ont fini avec 

succès la formation en alphabétisation. Elles savent lire, écrire  en langue swahili et calculer.  

Concernant la réussite pour cette phase : 15 filles mères ont eu la mention grande distinction, 

10 filles mères ont eu la mention distinction, 33 filles mères ont eu la mention satisfaction. Il 

s’est observé 6 échecs. 

 

Phase de la formation en artisanat : 

 

Sur les 64 filles mères qui ont abordé la phase artisanale après l’alphabétisation, seulement 59 

apprenantes  dont 43 en coupe et couture et 16 en coiffure mixte  ont fini la formation sur 

l’apprentissage des métiers artisanaux qui a duré 6 mois de juin  à fin Novembre  2018. 

59  ont fini la phase de la formation artisanale représentent 8 % de 743 filles précocement  mères 

de Ngora et Mbendwe . 

Concernant la réussite pour cette phase : 7 filles mères ont eu la mention grande distinction, 20 

filles mères ont eu la mention distinction, 32 filles mères ont eu la mention satisfaction. 

 

Phase de stage pour les apprenantes : 

 

59 apprenantes ont effectué leur stage de perfectionnement pendant 1 mois (Novembre 2018) à 

travers  11 ateliers de coupe et coutre dont et 4 salons de coiffure  des artisans particuliers de  

l’aire de santé de Vusamba.  

 

Phase de l’organisation de  jury : 

 

59 lauréates dont 43 en filière coupe et couture et 16 en filière coiffure mixte ont passé le jury 

comme test d’évaluation des connaissances sur l’apprentissage des métiers artisanaux. 

-  Concernant la réussite pour le jury par filière : 

Filière coupe et couture : 3  grandes distinctions,  13 distinctions et 27 satisfactions 

Filière coiffure mixte : 4 grandes  distinctions, 7 distinctions et  5 satisfactions.  

-  Concernant la collaboration de ACPDI avec les services Etatiques du Territoire de Lubero : 

Le jury a été effectué par les Chefs de Services de la jeunesse et Culture et Arts sous le mandat 
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de l’Administrateur du Territoire de Lubero. 

 

Phase de la proclamation et la remise des brevets : 

59 lauréates dont 43 en filière coupe et couture et 16 en filière coiffure mixte ont été dotées des 

brevets d’aptitude professionnelles délivrés par l’Administrateur du Territoire de Lubero. 

 

Phase de la remise de kits de réinsertion et implantation des ateliers (shop) collectifs : 

12 ateliers (shops) ont été installés dans 12 villages de l’aire de santé de Vusamba dont 8 pour 

la coupe et couture et 4 pour la coiffure mixte comme source de revenu pour les 59 artisanes en 

fonction à travers les agglomérations de Ngora et Mbendwe. 

 

Organisation de cadre de concertation villageois des jeunes dénommé club de paix : 

Sur les 12 clubs de paix envisagés dans le projet, 7 clubs de paix ont été constitués compte tenu 

des rapprochements de certains villages. D’où  3 clubs de paix pour Mbendwe (Lutembe, 

Mbendwe, Kitotokwe) pour un effectif de 211 membres dont 132 filles et 79 garçons et 4 clubs 

de paix pour Ngora ( Ngora-Vusayire, Gîte-Kahungu, Kasuo-Rusenze, Kivuli- Mughali) pour 

un effectif de 232 dont 145 filles et 87 garçons. Ces 7 clubs de paix comptent 443 jeunes 

membres de 7 clubs de paix représentent  38% de 1157  jeunes désœuvrés et indésirables de 12 

villages cibles dont 277 filles et 166 garçons bénéficiaires de thèmes de la promotion de la paix 

à travers les 12 villages cibles 

 

Organisation des séances de sensibilisation sur les thèmes de la promotion de la paix et 

prévention contre la maladie à virus Ebola : 

- Au niveau du centre de formation Ngora et Mbendwe: 

a) Au total 112 séances de sensibilisation sur les thèmes de la promotion de la paix en raison de 

8 séances le mois ont été animées aux apprenantes au niveau des  centres  Ngora et Mbendwe 

pour un effectif moyen de 64 apprenantes et 8 formateurs. 

b) 9 séances de sensibilisation ont été focalisées sur la prévention de la maladie à virus Ebola 

pour un effectif moyen de 64 apprenantes et 8 formateurs 

- Au niveau des clubs de paix :  

a) 198 séances des sensibilisations au niveau des clubs de paix 7 club de paix pour 443 jeunes 

membres dont 277 filles et 166 garçons bénéficiaires de thèmes de la promotion de la paix à 

travers les 12 villages cibles 

b) 34 séances ont été animées à travers 7 clubs de paix réunissant 443 membres dont 277 filles 

et 166 garçons.sur la prévention de la maladie à virus Ebola. 

 

- Au niveau de la communauté 

a) 74 séances de sensibilisation communautaires sur les thèmes de la promotion de la paix en 

raison de 6 séances par villages de 12 villages cibles en aire de santé de Vusamba ont été 

animées pour une moyenne de 3289  personnes de toutes les couches sociales confondues. 

 

b) 12 séances de la sensibilisation populaire  sur la prévention de la maladie à virus Ebola ont 

été réalisées à travers 12 chapelles des églises de la place et une moyenne de 2011 personnes 

ont été sensibilisées à travers les 12 villages cibles. 
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Organisation des émissions radio diffusées sur les thèmes de la promotion de la paix : 

 

- 48 émissions radio diffusées ont été réalisées qui ont permis de capitaliser 373 réactions en 

terme d’appels et messages téléphoniques des 373 auditeurs. 

 

- Sur les 373 réactions repertoriées, 213 ont concernées les différents thèmes lies à la promation 

de la paix, 32 ont porté sur la matière liée à la prévention de la maladie à virus Ebola, 13 ont 

porté sur la collaboration entre ACPDI et ses bailleurs de fonds (4u2 Develop-foundation et 

Wilde Ganzen), 23 réactions portaient sur les remeriements par rapport l’ensemble des activités 

du projet, 42 ont porté sur l’ensemble des activités de ACPDI, 21 réactions concernaient les 

souhait de voir les garçons oisifs être intégrés dans la formation artisanale, 15 réactions sur le 

mode envisagé de la  réinsertion socio économique des filles bénéficiaires de la formation 

artisanale, 11 questions portaient sur les remeriements par rapport l’ensemble des activités du 

projet et 3 réactions ont porté sur les conditions d’adhésion chez ACPDI. 

 

Organisation des caisses de solidarité : 

Au niveau du centre de formation (phase de la formation) 

2  caisses de solidarité a été initiée par les filles mères pendant la phase de la formation au 

niveau des centres Ngora et Mbendwe. Au niveau de chaque centre de  cette caisse  qui servait 

pour l’assistance mutuelle a été liquidé lors de la cérémonie de clôture. 

Au niveau des ateliers collectifs (shops) implantés en faveurs des filles mères 

12 caisses de solidarité  dont 8 pour les 43 tenancières de la coupe et couture et 4 pour les 16 

tenancières de la coiffure mixte sont opérationnelles pour garantir le crédit rotatif entre 

membres d’ateliers collectifs et assurer maintenances des matériels 

Au niveau des clubs de paix 

7 caisses de solidarité entretenues par 7 clubs de paix dénombrant 443 membres dont 277 filles 

et 166 garçons. 

 

A part les effets et résultats susmentionnés, notre projet a eu des effets positifs sur d’autres 

domaines  de la vie à savoir : 

 

 

Contribution du projet  à l’agriculture et l’élevage : certains paysans Le ¾ de de 501 ménages 

ayant 2605 personnes de 6 villages de Ngora et les ¾ de 507ménages ayant 2674 personnes de 

Mbendwe  jadis découragés d’entretenir certaines spéculations agricoles et pratiquer l’élevage 

des petits bétails car font objet de vol. Aussitôt que les suspectées être auteurs de ces vols sont 

formées en artisanat pour leur auto-prise en charge et en éducation à la paix, les cas des vols 

de produits de récoltes et des bêtes sont réduits dans le milieu. Le projet a été un leitmotiv pour 

les paysans agricoles et  éleveurs de produire plus sans crainte d’être volés. Le taux de 

lamentation vis-à-vis de dégâts que commettaient les  filles mères a diminué dans le rang de la 

communauté à travers les 12 villages cibles. 

A partir de la confirmation de la population de 12 villages regorgeant un totale de 5279 

personnes soit 1008 ménages dont 2/3 de ceux-ci ont cessé de se lamenter  du vol des produits 

de récolte et géniteurs car les jeunes filles et garçons sont impliqués aussi dans les activités 

agricoles et d’élevage. 

 

- Pour l’agglomération Ngora : 

Les 232 membres dont 145 filles et 87 garçons de 4 clubs de paix  ont entretenu collectivement 

Met opmerkingen [SvdB-WG1]: Vous pourriez donner 
un exemple concret à base de ce projet ? Et une indication 
du nombre ? Ou parlez-vous d’une tendance générale ? Mais 
comment vous pourriez conclure que c’est une tendance 
suite au projet ? 

Met opmerkingen [SvdB-WG2]: Comment vous avez 
mesuré cet effet ? Quels sont les indicateurs pour tirer cette 
conclusion, notamment comme suite de ce projet 
2017.0506 ? 
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des champs écoles pour intérioriser des techniques agricoles : 23 ares de chou pommé. 0,8 

hectare de champ de manioc, 25 ares de champ de haricot volubile,  175 géniteurs de cobaye 

distribués  à  85 membres suivant le système de crédit rotatif. 2,5 ares  de champ de tomate. A 

la récolte, les 2/3 des produits agricoles ont été partagés aux membres activement impliqués 

pour les travaux collectifs et 1/3 ont été réservés pour la semence 

- Pour l’agglomération Mbendwe : 

Les 211 membres dont 132 filles et 79 garçons de 3 clubs de paix de l’agglomération Mbendwe  

ont entretenu collectivement des champs écoles pour intérioriser des techniques agricoles : 20 

ares de chou pommé. 1 hectare de champ de manioc, 32 ares de champ de haricot nai,  150 

géniteurs de cobaye distribués  à  70 membres suivant le système de crédit rotatif. 4 ares  de 

champ de tomate. A la récolte, les 2/3 des produits agricoles ont été partagés aux membres 

activement impliqués pour les travaux collectifs et 1/3 ont été réservés pour la semence. 

 

Contribution du projet à l’épargne et crédit : Après 8 mois de formation (artisanat et 

alphabétisation) les  lauréats ont fait  fonctionner une caisse de solidarité dont les ressources 

provenaient des travaux collectifs rémunérateurs réalisés en commun, la même pratique de 

constitution de caisse de solidarité a pris naissance au niveau des ateliers collectifs implantés 

pour faire face aux frais de la maintenance des matériels et assistance mutuel mais aussi comme 

dispositif de crédit rotatif. A partir des recettes réalisées, les artisans voire même les membres 

de clubs de paix  cotisent  mensuellement pour constituer une caisse de solidarité Au niveau 

des 12 ateliers collectifs, il y a 12 caisses de solidarité (6 en Ngora et 6  en Mbendwe)  qui  sont 

opérationnelles pour garantir le crédit rotatif entre membres d’ateliers collectifs et assurer 

maintenances des matériels. Les 7 clubs de paix ont entretenus aussi 7 caisses de solidarité (4 à 

Ngora et 3 à Mbendwe). 

 

Les opérations d’épargne et d crédits ont été observées chez les nouvelles  artisanes  formées 

en filières coupe et couture et coiffure mixte et chez les membres des clubs de paix de Ngora et 

Mbendwe sous l’optique de rompre l’oisiveté et s’impliquer dans la génération des revenus. 

 

a) Situation financière de janvier à fin mars 2019 pour les 59  artisanes en fonction: 

-Les recettes brutes obtenues dans les 2 filières à partir de l’implantation des 12 ateliers 

collectifs c'est-à-dire le mois de janvier à fin mars  2019 s’élèvent  à 3376,4 $, 

 -Les charges fixes (frais de loyer)  de 90$ en raison de 2,5$ par mois et par atelier (shop), 

-La somme nette à répartir aux tenancières (70%) étant de 2300,48 $  et 30% pour la caisse de 

solidarité étant de 985,92$.( La caisse de solidarité est répartie comme suit: 50% soit 492,96$ 

affecté pour achat et maintenance de matériels, 30% soit 295,78$ affectés aux cas sociaux et 

20% soit 197,18$ affectés à l’épargne et crédit rotatif). 

Pour les 8 ateliers coupe et couture, la somme nette  répartie à 43 artisanes est de 1612,5 $ c’est 

à dire 37,5 $ en moyenne par individu. 

Pour les 4 salons de coiffure, la somme nette répartie à 16 artisanes est de 687,98$  c’est à dire 

43 $ en moyenne par individu. 

 

b) Situation financière de janvier à fin mars 2019 pour les 443 membres dont 277 filles et 

166 garçons de  7 clubs de paix  de Ngora et Mbendwe: 

 

7 caisses de solidarité ont été constituées par les 7 clubs de paix présente les recettes perçues 

sont 449,52$ dont 277,92$ pour Ngora et 171,60$ pour Mbendwe, les charges engagées ont été 

de 240 $ (dépenses) et le solde est de 209,52$. Les dépenses focalisées sur les assistances 

Met opmerkingen [SvdB-WG3]: Combien les membres 
de ces caisses contribuent ? Par rapport au crédit rotatif : 
combien les gens obtiennent comme crédit et comment ils 
l’utilisent ? Vous pourriez donner quelques exemples 
concrets pour approfondir votre rapport ? 
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mutuelles  ont été de 150$. 

La participation aux activités rémunératrices a connu l’implication d’une moyenne d 322 

membres actifs de 7 clubs de paix. 

Quelques exemples d’assistances réalisées tout au long de l’exécution du projet par les membres 

de club de paix : 

- Cas d’assistance aux malades : 65$ ont servi comme appui à 13  malades en raison de 5 $ par 

personne.  

- Cas d’assistance en situation de deuil : 40$  ont permis l’assistance à 4 cas  en raison de 10 $ 

par cas.  

- Cas d’assistance aux cérémonies de mariage : 20 ont permis l’assistance à 2 cas  en raison de 

10 $ par cas. 

- Cas d’assistance aux personnes de 3ème âge : 25 ont permis l’assistance à 5 cas  en raison de 5 

$ par cas. 

 

Bonne gouvernance  communautaire: 

Du moment que les filles précocement mères jadis marginalisées soient réinsérées socialement 

et économiquement au sein  de leurs villages respectifs, les lamentations à leur endroit 

observées dans le rang des populations paysannes sont réduites car elles vaquent à leurs 

occupations sans crainte d’être victimes de vol de leurs produits et les filles mères participent 

activement à la vie communautaire.  

Les tenancières des ateliers collectifs ont été exemptées d’une année de paiement des taxes par 

les autorités étatiques comme accompagnement à la relance de leurs activités.  

Par ailleurs, les chefs des villages, les leaders locaux font chaque fois des rondes des visites des 

ateliers collectifs pour féliciter les artisanes de la patience consentie pendant toute la période de 

la formation et les encourager pour les différents services rendus à la population du milieu.  

     

Cela s’observe à partir des faits suivants : 

- Réunion mensuelle  dénommée « Dialogue Sociale »: Pour un rapprochement entre Autorité 

de la place et population sous leur administration, il a été institué le dialogue social qui réuni 

mensuellement toutes les couches sociales pour évaluer la situation sécuritaire au niveau de 

leurs villages et occasionnellement parler des problèmes de développement de leur milieu. 

Pendant ce dialogue social, chaque participant s’exprime librement par rapport aux points 

saillants positifs ou négatifs de leurs villages. Des conclusions concertées sont prises de 

commun accord pour l’harmonie au sein des villages et un mécanisme de suivi de 

recommandations qui inclut la population est mis en place. 

-  Analyse des thèmes de la promotion de la paix : 

Au niveau des villages, chaque soir les hommes se retrouvent dans des vérandas pour échange 

d’informations et c’est aussi le lieu de palabres en cas de situation qui met en branle la 

pacification de la contrée. Pour des telles occasions, les fiches liées aux thèmes de la promotion 

de la paix servent des documents à consulter selon la spécificité du cas. C’est aussi un parloir 

autour des thèmes sur la promotion de la paix. 

- 1Histoires de succès de 4 artisanes pour amples informations :  

 

KAVIRA VAGHENI Sagesse de Mbendwe 

MASIKA MURONDORO Rachel de Mbendwe  

KAVIRA SAHANI Jeannette de Ngora 

 
1 Cfr   Annexe 2:  Histoires de succès des artisanes de Ngora et Mbendwe en aire de santé de Vusamba 

Met opmerkingen [SvdB-WG4]: C’est une conclusion 
générale qui est même l’objectif de ce projet. Mais à la fin du 
projet, on aimerait voir concrètement ce qui se passe dans 
ce domaine. Donc au lieu de décrire cette conclusion 
générale, il serait plus convaincant de décrire le témoignage 
d’une fille mère formée dans le cadre de ce projet racontant 
comment le projet a changé sa vie. 
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KAVUGHO KASAYI Ghislaine de Ngora 

 

Paix et réconciliation : Comme ce sont  le chômage et le faible revenu qui attisent beaucoup 

plus les conflits dans la zone cible, les participants à nos formations ont créés eux-mêmes leurs 

emplois et comprennent qu’avec la réinsertion sociale, il faut qu’ils changent  l’attitude et des 

pratiques vis-à-vis des situations susceptibles d’handicaper le processus de la paix et de la 

réconciliation dans leur contrée. Le taux d’exactions orchestrées par les jeunes marginalisés 

est en baisse dans la contrée. L’implication des jeunes dans des factions rebelles a cessée d’être 

observée. 7 clubs de paix regroupant 445 jeunes dont 279 filles et 166 garçons s’impliquent et  

sont promoteurs dans le processus de la pacification de la contrée de Ngora et Mbendwe. 2Tout 

au long de l’exécution de notre projet aucun jeune des 12 villages cibles n’a glissé vers les 

factions rebelles. Mais aussi, ACPDI a reçu la lerre d’encouragement et de remerciement du 

Chef de la Collectivité Baswagha comme Autorité Locale qui a reconnu que les projets exécutés 

contribuent à la pacification de la contrée. 

 

Mesure de protection de l’enfance : Aussitôt que les Filles précocement mères ont créée 

l’emploi après leur formation, leurs revenus permettent des subvenir à certains de  besoins liés 

à leurs enfants. Les 59 filles mères brevetées dénombrent 89 enfants dépendants dont 36 

garçons et 53 filles. 

 

Cfr Histoire de succès de 4 artisanes d Ngora et Mbendwe en Annexe 2 

 

Pour : KAVIRA VAGHENI Sagesse de Mbendwe 

MASIKA MURONDORO Rachel de Mbendwe  

KAVIRA SAHANI Jeannette de Ngora 

KAVUGHO KASAYI Ghislaine de Ngora 

 

(a5) Quelles difficultés avez-vous rencontrées ? Qu’est-ce qui n’a pas été accompli ?  

 -Certaines lauréates  implantent leurs ateliers collectifs avec retard faute des frais de location 

des salles de travail. 

- Recours aux matériels de déplacement pour d’autres projets en exécution : Les agents de 

ACPDI chargés de suivi de proximité des activités n’ont pas eu un moyen autonome de 

déplacement. 

- Recours aux matériels de bureau « Ordinateur plus imprimante »  pour d’autres projets en 

exécution : Le moyen matériel de saisi de rapport (ordinateur plus imprimante). 

- Charges excédentaires liées à la passation du jury : Les frais de passation de jury non envisagé 

dans le projet mais engagés pour la circonstance (Prise en charge des agents Etatiques  du 

territoire de Lubero). 

- Manque de prise en charge d’autres agents d’appui comme la secrétaire de direction et la 

caissière qui de temps à temps offrent leur service pour la bonne exécution du projet.  

 

 (a6) Qui bénéficient directement du projet ? 

Nombre de personnes: 679 personnes soit 12,8% de 5279 personnes habitant Ngora et 

Mbendwe.  

- 70  filles précocement mères identifiées  (soit 9,4 % de 743  filles précocement mères de 12 
 

2 Cfr Annexe 1 : Lerre d’encouragement et de remerciement du Chef de la Collectivité Baswagha 

comme Autorité Locale 

Met opmerkingen [SvdB-WG5]: A base de quelles 
données vous tirez cette conclusion ? 

Met opmerkingen [SvdB-WG6]: Vous pourriez illustrer 
davantage cette conclusion à base d’un exemple concret 
d’une fille mère ? 
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villages cibles)  dont 64  ont fini la phase de l’alphabétisation et 59  ont fini la phase de la 

formation artisanale soit 8 % de 743 filles mères de Ngora et Mbendwe. 

- 89  enfants (soit 8,8%  de 1012 enfants dépendants d’âge variant entre 1 mois et 8 ans) pour 

les 59 filles mères ayant fini la formation artisanale en Ngora et Mbendwe. 

- 443 jeunes membres de 7 clubs de paix (soit 38% de 1157  jeunes désœuvrés et indésirables 

de 12 villages cibles)  dont 277 filles et 166 garçons bénéficiaires de thèmes de la promotion 

de la paix à travers les 12 villages cibles. 

- 12  Chefs de villages cibles pour avoir bénéficié aux séances de la promotion de la paix 

- 51 leaders  (24 hommes et 27 femmes) pour avoir  bénéficié aux séances de la promotion de 

la paix 

- 4 formateurs alphabétiseurs de ACPDI pour avoir perçu la prime pendant deux mois (3 

femmes et 1 homme) 

- 4 formatrices artisanales de ACPDI pour avoir perçu la prime pendant 5 mois (2 Femmes et 2 

Hommes). 

- 4 Superviseurs de ACPDI pour avoir perçu la prime pendant 12 mois (2 Femmes et 2 

Hommes). 

- 2 agents d’appui (Secrétaire Exécutif et Comptable) de ACPDI  pour avoir perçu la prime 

pendant 12 mois 

 

31 % adultes masculins 

56  % adultes féminins 

13 % enfants 

0  % personnes souffrant de handicap 

 

(a7) Quels sont les bénéfices réels que ces personnes obtiennent grâce à la mise en œuvre du 

projet ? 

 

 - 64 filles précocement mères savent lire, écrire et calculer après la formation en alphabétisation 

dont 33 pour le centre Ngora et 31 pour le centre Mbendwe. 

- 59  filles précocement mères jadis désœuvrées dont 43 en coupe et couture et 16 en coiffure 

mixte qui   jouissent de revenus pour subvenir à leurs besoins  à partir  des 12  ateliers artisanaux 

( 8  de coupe et couture et 4 de coiffure mixte) .  

- 89  enfants qui jouissent des acquis  leurs mères (les 59  filles mères devenues artisanes) ; 

 Les enfants des filles mères formées profitent  des revenus des leurs mères quant aux soins 

médicaux, nourriture habillement…   

 

Avant le projet, la fille précocement mère ne pouvait pas réunir une somme de 1$, elle vivait 

comme une parasite et de fois en commettant des exactions sur la paisible population en 

majorité paysanne. Nous citons  par exemple les vols des produits de récolte ou des géniteurs 

de la basse cours comme les poules, cobayes, lapins. Après la formation artisanale elles 

parviennent aussi à générer des revenus à partir des services rendus à travers leurs shops 

artisanaux, elles commencent à gagner de 37,5$ à 60 dollars par mois. Le souhait est qu’elle 

atteigne au moins 3$ par jour comme salaire minimum garantie pour les manœuvres. Il leur 

revient de fournir un effort pour gagner plus des clients en vue de  maximiser leur revenu. 

 

- 443  membres de 7 clubs de paix  dont  232 pour Ngora et 211 pour Mbendwe  ont renforcé 

leurs connaissances sur les différents thèmes de la promotion de la paix et ont su constituer 7 

caisses de solidarité pour l’entraide mutuelle et initier d’autres activités  pour l’intérêt 

Met opmerkingen [SvdB-WG7]: Quels sont les revenus 
des filles mères maintenant ? (Et avant ?) 
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communautaire de leurs  villages  respectifs et jouissent d’une considération sociale. 

 

12 chefs de villages et 51 leaders (24 hommes et 27 femmes) ont renforcés leurs connaissances 

sur les thèmes de la promotion de la paix et jouissent d’un environnement plus au moins pacifié 

suite au changement d’attitude de leurs administrés face aux thèmes de la promotion de la paix 

dans la contrée. 

-14 agents de ACPDI pour la prime qu’ils ont perçue lors de la période de leurs prestations 

professionnelles. 
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Votre organisation: 

 

(a8) De quelle façon le projet a-t-il amélioré le travail de votre organisation ?  

- Renforcement de capacité et  condition de vie améliorée de 14 agents de ACPDI pendant 

l’année de prestation dont 4  formateurs-alphabétiseurs, 4  formateurs-artisanaux, 4 

Superviseurs, 1 Secrétaire Exécutif et 1 secrétaire Comptable. 

- Elargir la zone opérationnelle de ACPDI en y incorporant  les agglomérations de Ngora et 

Mbendwe de  l’aire de santé  de Vusamba à  travers. 

- Intérioriser  le modèle d’agencer les éléments lors de la conception du projet par WILDE 

GANZEN 

- Permettre à ACPDI d’allonger la liste de partenaires de collaboration et d’appui pour d’autres 

occasions  de plaidoyer  ultérieur.  

- Visibilité de ACPDI sur terrain à travers les interventions appuyées par WILDE GANZEN en 

synergie avec 4U2 Develop-Foundation The Netherlands. 

 

 

(a9) Y a-t-il également des effets moins positifs pour votre organisation ? Si oui, lesquels ? 

-   Usage de la moto non affectée financièrement au projet sans frais d’amortissement envisagé. 

- Usage de l’ordinateur et imprimante non affectés financièrement au projet sans frais 

d’amortissement envisagé. 

- Absence du contrat où ACPDI et WILDE GANZEN signent bilatéralement comme document 

matérialisant la collaboration. 

 

(a10) Après la réalisation, ce projet amènera-t-il dans l’avenir des dépenses courantes 

supplémentaires pour votre organisation ? Si oui, lesquelles ? De quelle façon (et par qui) ces 

dépenses seront-elles couvertes ? 

             Ce projet n’entraine aucune autre dépense supplémentaire à justifier financièrement. 

Bien sûr, Ce qui occasionnerait le supplément serait l’activité de sensibilisation sur l’éradication 

du Virus EBOLA en Aire de santé de VUSAMBA (Ngora et Mbendwe)  et environs. Mais, 

avons jugé mieux d’en faire un thème supplémentaire et complément de nos thèmes de départ 

de la promotion de la paix par nos superviseurs de ce projet. Ce thème a été indispensable dans 

ce projet étant donné que la maladie EBOLA s’étend suivant les contacts physiques comme des 

salutations ou à travers les objets touchés par celui qui est attaqué par le virus  et crée 

automatiquement des conflits des soupçons de sorcellerie entre les membres de la famille et ses 

connaissances à l’ignorance de cette maladie contagieuse.  Ainsi, constant que, si une des nos 

bénéficières serait attaqué, c’est tous qui subiraient en travers ses contacts physiques mais aussi 

via les matériels de formation utilisé par le groupe.  

 

(a11) Quels efforts votre organisation fait-elle pour générer encore plus de ressources (des fonds 

et autres types de ressources) pour votre travail à l’intérieur de votre pays au niveau des groupes 

cibles, des communautés, du gouvernement, des particuliers aisés etc. ? 

ACPDI entretient des  unités de production  à savoir :  

- La vente des semences améliorées de la pomme de terre produite dans le champ de 

multiplication  d’ACPDI à KITSOMBIRO et KIPESE, 

- Les recettes générées par ACPDI à partir de l’entrepôt d’écoulement des produits  agricoles 

implanté à Butembo par  ACPDI. 

- La vente des produits d’élevage  à partir de la fermette des moutons  entretenu par ACPDI à 

Met opmerkingen [SvdB-WG8]: Très belle initiative ! 
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KIRIMA sur l’axe Mangurejipa.  

 

 

(a12) Wilde Ganzen est en train de développer un programme en ligne avec pour objectif  de 

renforcer les capacités de mobilisation des ressources locales. Souhaiteriez-vous recevoir des 

informations sur ce programme ? 

Oui car ce programme en ligne nous permettra de renforcer nos capacités, d’accéder aux 

informations pertinentes à temps utile et d’avoir un cadre de  partage d’expériences. 

 

(a13) Quelles sont les perspectives à moyen et long termes du projet ? Pensez-vous à d’autres 

investissements futurs qui pourraient être soutenus par Wilde Ganzen ? 

Perspectives à moyen terme : Identifier parmi les nouvelles artisanes celles qui sont aptes pour 

l’apprentissage de la broderie, le surfilage, pour la filière coupe et couture et les faire jouir de 

la formation artisanale spécialisée. Pour la filière coiffure, l’apprentissage approfondie de la 

manucure, la pédicure, le massage, soins de visage. 

 

Perspective à long terme : Doter les artisanes des matériels modernes susceptibles de les 

accommoder au mode du moment. 

 

Investissement  future à soutenir par WILDE GANZEN : Construction d’un centre de 

formation artisanale permanent  en aire de santé de Vusamba (Ngora et Mbendwe) qui permettra 

à un maximum de Filles mères et autres de jouir de la formation en alphabétisation et en 

artisanat. Equipement moderne dans les filières Coupe et couture et coiffure mixte pour 

maximiser les recettes artisanales et stabiliser les jeunes dans leurs milieux. 

 

Mais aussi, à partir de l’appui de Wilde Ganzen et de 4u2 Dévelop-foundation de soutenir 

les autres domaines d’intervention de ACPDI à  savoir : 

 

-Sécurité alimentaire (Agriculture, élevage et transformation des produits agricoles) 

-Santé, eau, hygiène et assainissement 

-Réhabilitation des infrastructures routières et autres 

-Protection de l’environnement (Reboisement et foyers améliorés) 

-Assistance humanitaire (entraide mutuelle, gestion des catastrophes naturelles et liées aux 

guerres) 

Pour plus de détails, nous sommes prêts à fournir les expériences de ACPDI par rapport à 

chacun de ces domaines d’interventions. 

 

 

(a14) Après la réalisation de votre projet, Wilde Ganzen est intéressé d’apprendre de vos 

expériences lors de la mise en œuvre de ce projet. Ces expériences nous serviront à conseiller 

d’autres organisations avec des projets pareils. Prenez du temps pour dire ce que des projets 

pareils devront  

absolument faire et ce qu’ils ne devront absolument pas faire pour en faire un succès. Soyez 

franc (notamment par rapport aux difficultés !) : nous ne divulguerons pas votre identité aux 

autres. 

 

Points positifs et points négatifs recueillis lors de l’exécution du projet et conseils à 

Met opmerkingen [SvdB-WG9]: Au niveau de a14, vous 
n’avez pas vraiment répondu à ces questions qui concernent 
notamment les conseils aux organisations par rapport à la 
mise en œuvre de pareils projets, tandis que vous parlez ici 
plutôt en termes de résultats et d’effets du projet. 
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propos : 

 

Phase identification des bénéficiaires: 

Points positifs : 

- Accompagnement de l’équipe de ACPDI par les autorités locales lors de l’identification des 

filles mères à travers les 8 villages ; ce qui montre l’acceptation du projet par les autorités 

local70 filles précocement mères sont identifiées sur les 60 filles mères prévues dans le projet, 

l’écart a servi pour des éventuels abandons.  

Points négatifs : 

L’effectif de 70 filles précocement mères identifiées a paru être moins significatif par rapport 

au pléthore de 743 filles mères répertoriées à travers les 12 villages cibles. 

Donc l’indentification n’a atteint que 8% du total de filles précocement mères  

Conseils : 

 Les autorités plaident pour le reste des filles mères non impliquées dans la formation. 

 

Phase de la formation en alphabétisation : 

Points positifs : 

- Les filles mères qui ont des lourdes responsabilités envers leurs enfants sont déterminées de 

sortir dans l’analphabétisme et s’adaptent malgré leur âge avancé aux exercices d’écriture, de 

lecture et de calcul. 

- Sans avoir prévu dans le projet quelque chose à manger par les enfants des filles précocement 

mères, ces dernières se sont démenées pour assumer leur responsabilité liée à la prise en charge 

de leurs enfants. 

- Sur 70 filles mères identifiées, 64 ont fini cette phase d’alphabétisation soit  un taux 91,4% 

qui savent lire, écrire et calculer.. 

Points négatifs 

- Suite aux cas de maladies des enfants, les filles mères se démarquent par des absences aux 

cours. 

- Cette irrégularité des filles mères à former rend une lourde tâche au formateur alphabétiseur 

pour des cours de rattrapage. 

 

Conseils : 

Pour un projet similaire, il convient d’envisager des moyens destinés pour garantir les frais de 

soins médicaux pour les enfants et une ration alimentaires pendant les heures de la formation 

des filles précocement mères. 

Phase de la formation en artisanat : 

 

Points positifs : 

 

Les  filles  mères marginalisées manifestent la volonté ferme apprendre les métiers artisanaux. 

Le sentiment de solidarité a caractérisé les  filles mères lors de leur apprentissage : partage de 

repas, bercer l’enfant quand sa mère est ciblée pour un exercice pratique. 

 

Points négatifs 

- Suite aux cas de maladies des enfants, les filles mères se démarquent par des absences aux 

cours. 

- Cette irrégularité des filles mères à former rend une lourde tâche aux formateurs artisanaux  

pour des cours de rattrapage. 
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Conseils : 

- Pour un projet similaire, il convient d’envisager des moyens destinés pour garantir les frais de 

soins médicaux pour les enfants et une ration alimentaires pendant les heures de la formation 

des filles précocement mères. 

- Comme naturellement les filles mères surtout analphabètes se sous-estiment, perçues comme 

des rejetées sociales et sont considérées comme des marginales, l’emploi qu’elles apprennent 

les valorise et augmente leur autonomisation au sein de leur  communauté. 

 

Phase de stage pour les apprenantes avant le jury : 

Points positifs : 

- Les 59 apprenantes ont eu l’occasion de puiser d’autres connaissances pratiques auprès 

d’autres artisans professionnels.  

- Cà été pour elles d’approfondir le comportement des clients et la mise en pratique des notions 

sur la gestion d’une activité génératrice de revenu.  

- C’est une occasion pour elles de s’informer sur la fixation des prix des œuvres d’arts. 

Points négatifs 

Les frais de passation de stage  équivalents à 5$ sont exigés aux filles mères par les responsables 

des ateliers ou shops d’encadrement pour stage pour renforcer le kit de matériels 

d’apprentissage pratique. 

 

Conseils : 

Pour le projet similaire, il sied d’intégrer les frais de stage parmi les postes budgétaires à 

soutenir  compte tenu de l’état de vulnérabilité des filles précocement mères pendant même la 

phase de la formation. 

 

Phase de l’organisation de  jury : 

Points positifs : 

- Comme signe fort de collaboration de ACPDI avec l’administration territoriale, le jury est  

sous la supervision des services de la jeunesse et culture et arts du territoire de Lubero sous le 

mandat de l’administrateur de Territoire. 

- C’est une occasion d’évaluer l’acquisition de connaissances artisanales de nos récipiendaires. 

- Ça permet d faire connaitre aux filles mères la prise en considération de leur formation 

Points négatifs 

 La passation du jury exige des frais équivalent à 10$ qui sont payés par les lauréates pour 

faciliter l’impression des brevets et la prise en charge des jurés (Transport, frais de logement et 

restauration). 

Conseils : 

Pour le projet similaire, il sied d’intégrer les frais de passation de jury parmi les postes 

budgétaires à soutenir  compte tenu de l’état de vulnérabilité des filles précocement mères 

pendant même la phase de la formation. 

 

Phase de la proclamation et la remise des brevets : 

Points positifs : 

-Les membres des clubs de paix participent aux activités de proclamation et assument le service 

de protocole pour un cocktail prévu pour ce fait. 

-Les parents des lauréates, les autorités locales et leaders locaux participent aux cérémonies de 

proclamation et remise des brevets. 
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-La population des villages cibles accompagne les lauréates au lieu de proclamation pour les 

applaudir.  

 

Points négatifs 

-Les brevets de certaines lauréates ne leur sont pas remis faute de s’acquitter des frais, pour ce 

cas ACPDI est obligé de mobiliser ses propres moyens financiers.  

Conseils : 

Pour le projet similaire, il sied d’intégrer les frais  liés à la cérémonie de clôture et de remise de 

brevets parmi les postes budgétaires à soutenir  compte tenu de l’état de vulnérabilité des filles 

précocement mères. 

Phase de la remise de kits de réinsertion et implantation des ateliers (shop) collectifs : 

Points positifs : 

- La remise des kits et l’implantation des shops collectifs facilite le processus de réinsertion 

socio économique des filles mères ayant appris les métiers artisanaux. 

- Les ateliers collectifs facilitent la cohésion, l’émulation et l’échange d’expérience en vue de 

maximiser les recettes. 

- Les ateliers collectifs constituent des sources d’emploi qui permettent aux filles mères de 

rompre avec l’oisiveté au sein de leurs communautés. 

- L‘emploi que ces filles mères créent leur confère la considération sociale au sein de la 

communauté. 

Points négatifs 

L’implantation des ateliers exigent des frais de location salle de travail, montant que les filles 

mères réunissent difficilement ce qui retarde certaines d’entre elles de vite  démarrer leur 

entreprise. 

Conseils : 

Mieux d’envisager des frais d’installation des ateliers collectifs pour des projets similaires. 

 

Organisation de cadre de concertation villageois des jeunes dénommé club de paix : 

Points positifs : 

- Les clubs de paix permet l’entraide mutuelle des jeunes, renforcer la solidarité et relever 

l’estime des jeunes jadis marginalisés pour permettre la réintégration sociale et la pacification 

de la contrée. 

- Les jeunes des villages voisins collaborent mutuellement à partir des jeux des questions inter 

clubs sur les thèmes de la promotion de la paix. 

-  Capacité de négocier les travaux rémunérateurs pour augmenter la capacité de la caisse de 

solidarité. Cette procédure est intériorisée par les membres et qui pourra aussi être utile à chacun 

individuellement dans sa vie. 

- Les dynamismes de clubs de paix ont permis  à d’autres jeunes d’avoir la soif d’apprendre les 

métiers pour dissiper l’état de chômage dans leur contrée. 

 

Points négatifs 

Les jeunes ne sont pas stables et sont réticents aux activités qui génèrent des revenus à long 

terme. 

Conseils : 

Regrouper les jeunes dans des cadres de réflexion et de service  renforce la cohésion et 

l’harmonie pour des faits de la consolidation de  la paix dans leurs villages respectifs. 

 

Organisation des séances de sensibilisation sur les thèmes de la promotion de la paix : 
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Points positifs : 

 

- Les séances de sensibilisation permettent aux habitants d’avoir la matière à débattre et de se 

faire des idées liées sur certains  cas vécus dans leurs villages face à certains thèmes de la 

promotion de la paix. 

  -  C’est une approche communautaire pour réduire l’ignorance de la population face à certains 

thèmes et amener l’implication collective pour consolider la conscience collective face à 

certains problèmes susceptibles de mettre en branle la pacification 

 

- Les bénéficiaires de ces dépliants ont alimenté des débats sur les thèmes de la promotion 

auprès d’autres personnes de leurs villages. 

- Les dépliants ont permis aux habitants de certains villages de s’en servir comme code de 

conduite et de modelage de comportement et de s’en servir pour trancher certains cas 

susceptibles d’engendrer  le manque d’harmonies entre certains habitants 

 

Les dépliants ont servis de référence en situation de palabre pour des cas suivants : 

- Situation de palabre sur 5 cas viols et violence sexuelles dont 2 cas dans le village  Kivuli,  1 

cas dans le village  Gîte, 1 cas dans le village Lutembe et 1 cas dans le village Mbetso.. 

- Situation de palabre sur 3 cas de conflit fonciers dont 1cas  dans le village Kinyambiro,  1 cas 

dans le village Kitotokwe et 1 cas  dans le village Kasugho. 

- Situation de palabre sur 4 cas de divagation des bêtes dont 1 cas dans le village  Kalango,  1 

cas dans le village  Gîte, 1 cas dans le village Lutembe et 1 cas dans le village Kinyambiro. 

 

Points négatifs 

Conseils : 

Le dépliant sert d’appui pédagogique pour de nouvelles connaissances à vulgariser au sein de 

la communauté pour lesquels vous souhaitez observer un changement d’attitude chez les 

bénéficiaires directs et indirects. 

 

Organisation des émissions radio diffusées sur les thèmes de la promotion de la paix : 

Points positifs : 

- A partir des émissions radio diffusées, les messages de sensibilisation sur la paix atteignent 

notre cible et autres personnes au delà de la zone d’intervention du projet. Ça nous permet 

d’atteindre les bénéficiaires directs et indirects. 

- A partir des émissions radio diffusées, nous réalisons la visibilité de l’appui de 4u2 Develop 

Foundation et Wilde Ganzen voire ACPDI auprès des nos auditeurs et interlocuteurs de diverses 

catégories sociales 

- Exemples des réactions des auditeurs:  Pour les 48 émissions radio diffusées, nous avons 

enregistré 373 réactions dont  179 d’appels et 194 messages téléphoniques.  

Sur les 373 réactions repertoriées;  213 ont concernées les différents thèmes lies à la promation 

de la paix, 32 ont porté sur la matière liée à la prévention de la maladie à virus Ebola, 13 ont 

porté sur la collaboration entre ACPDI et ses bailleurs de fonds (4u2 Develop-foundation et 

Wilde Ganzen), 23 réactions portaient sur les remeriements par rapport l’ensemble des activités 

du projet, 42 ont porté sur l’ensemble des activités de ACPDI, 21 réactions concernaient les 

souhait de voir les garçons oisifs être intégrés dans la formation artisanale, 15 réactions sur le 

mode envisagé de la  réinsertion socio économique des filles bénéficiaires de la formation 

artisanale, 11 questions portaient sur les remeriements par rapport l’ensemble des activités du 

projet et 3 réactions ont porté sur les conditions d’adhésion chez ACPDI. 
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Points négatifs 

2 sur trois stations radios consultées pour nos émissions radio diffusées ont haussé le tarif  à 

60$ au lieu de 40$ par mois car les tenanciers se disent être devant une structure financée de 

l’extérieur. 

Conseils : 

- Pour faire bénéficier le maximum de  gens à une information pertinente, la voie des ondes par 

radio constitue un moyen d’accès pour les bénéficiaires directs et les bénéficiaires indirects. 

- Eviter lors de négociation des prix liés aux frais des émissions radio diffusées de faire allusion 

de la source de financement. 

 

Organisation des caisses de solidarité 

Points positifs : 

La constitution de la caisse de solidarité permet aux jeunes jadis marginalisés à renforcer la 

resocialisation des jeunes chômeurs,  facilite l’entraide sociale, renforce l’inclusion sociale et 

estime sociale au sein de la communauté. 

Points négatifs 

Sur 7 clubs de paix, la caisse de solidarité a été l’objet de polémique suite à la mauvaise gestion 

par le comité directeur des  clubs de paix de Kitotokwe, Mbendwe et Rusenze. Cela a fait que 

certains membres se désolidarisent et cessent de participer aux travaux collectifs rémunérateurs. 

Face à cette situation conflictuelle, la matière sur la gestion pacifique de conflit a été 

d’application pour restaurer l’harmonie dans le groupe. 

Conseils : 

A l’organisation promotrice du groupe de jeune de servir de conseiller financier et d’apprendre 

aux jeunes la gestion partagée des ressources réalisées collectivement pour une bonne 

transparence lors de l’affectation. 

 
3Présentation des histoires de vie et de succès des apprenantes (cfr Histoires de succès en 

Annexe 2.) 

 

Points positifs 

Permettent de connaitre les étapes ayant milité pour son état de vulnérabilité, sa prise de 

conscience et son cheminement pour son relèvement et sa réinsertion socio économique au sein 

de sa communauté. 

 

Points négatifs 

Certaines filles mères refusent qu’on leur prenne des photos et refusent de livrer toutes les 

informations surtout liées à leur intimité. 

Conseils 

Bien préparer psychologiquement la personne pour laquelle vous voulez avoir des données pour 

établir l’histoire de vie et de succès. 

 

(a15) Veuillez nous donner votre appréciation de votre collaboration avec votre partenaire 

néerlandais (nom PI) et avec Wilde Ganzen. N’hésitez pas à vous exprimer librement aussi bien 

par rapport aux points positifs que négatifs afin de pouvoir apprendre de vos observations et 

 
3 Cfr Histoires de succès de 4 filles artisanes dont 2 pour Ngora et 2 pour Mbendwe en Annexe 

2 
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commentaires ouverts et honnêtes. 

Vis-à-vis des Partenaire néerlandais : 4u2 Develop-Foundation The Netherlands en synergie 

avec Wilde Ganzen : 

 

ACPDI félicite  ses Partenaires néerlandais  pour l’envoie du  financement  à temps opportun 

et permet l’exécution des activités planifiées  dans le projet sans interruption. 

ACPDI envoie mensuellement, trimestriellement,  semestriellement et annuellement les  

rapports pour tenir informer  le bailleur de fonds sur l’évolution des activités du projet. Seule 

la version électronique nous a permis de  rendre disponible  les rapports narratifs et financiers. 

Comme point négatif : 

Wilde Ganzen limite son intervention seulement sur les femmes (Filles mères) alors que dans 

la communauté,  il y a aussi des garçons désœuvrés et marginalisés et quand ces derniers ne 

sont pas aussi réinsérés socio économiquement,  ils constituent un danger pour la population.  

Suggestion  

Suite aux multiples guerres vécues en territoire de Luberon, les parents ne sont pas parvenus à 

scolariser leurs enfants. Ce programme nécessite de se pencher sur un bon nombre des jeunes  

analphabètes, désœuvrés et marginalisés pour un maximum des ménages en majorité 

vulnérable. Par exemple un lot d’au moins 100 à  200 jeunes (Filles et Garçons) par formation 

par an pour les filières  comme la coupe et couture, la coiffure mixte, la menuiserie, la 

mécanique moto, la maçonnerie, l’art culinaire, …. Cela permettra  de réduire au maximum le 

taux de chômage dans le rang de jeunes oisifs et nocifs pour la paisible population longtemps 

assujettis par les effets de la guerre. 

 

 

APRÈS LA MISE EN ŒUVRE DU PROJET WILDE GANZEN AURA ÉGALEMENT 

BESOIN DES PHOTOS. 

 

Envoyez toutes les photos séparément en tant que fichier distinct.  

NE les insérez PAS dans ce document Word.  

Veuillez tenir compte des instructions de Wilde Ganzen par rapport aux photos à fournir. 

(voir document Instructions Photos) 

 

(a16) Listez les descriptions des photos jointes au rapportage final. 

 

Photo remise de brevet d'aptitude professionelle 

Photo remise de brevet d'aptitude pressionelle . 

Photo  de defilé  avant cérémonie de clôture de la formation artisanale de Ngora et Mbendwe 

Photo fafariste lors de la cérémonie de clôture de Ngora et Mbendwe 

Photo de clôture et exposition des brevets d'aptitude professionnel des lauréates de Ngora et  

Mbendwe en décembre 2018. 

Photo clôture par agents territoire de lubero et chefs locaux de Ngora et Mbendwe. 

Photo de famille Secrétaire Exécutif avec les formateurs artisanaux lors de la clôture de Ngora 

et Mbendwe. 

Photo visualisant séance d'apprentissage en alphabétisation à Ngora 

Photo visualisant séance d'alphabétisation à Ngora. 

Photo visualisant paysage et marché de Vusamba 

Salon collectif  de coiffure mixte pour les lauréates de Ngora 

Photo visualisant quelques enfants de filles mères apprenantes  de Mbendwe 

Met opmerkingen [SvdB-WG10]: Au fait Wilde Ganzen 
ne propose pas de projet, mais appuie des projets proposé 
par des partenaires. Donc si vous voulez faire un projet pour 
les garçons marginalisés, c’est à vous de le proposer ! 
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Salon collectif de coiffure mixte pour lauréates de Mbendwe 

Séance de la formation en filière coiffure mixte à Mbendwe 

Atelier collectif en filière coupe et couture de Ngora 

Atelier collectif 2 en filière coupe et couture de Ngora 

Atelier collectif en filière coupe et couture de Mbendwe 

Atelier collectif 2 en filière coupe et couture de Mbendwe 

 

 

 

 

 

B. RAPPORT FINANCIER : COMMENT L’ARGENT DU PROJET A ÉTÉ DÉPENSÉ 

 

1. Recettes du projet (tableau 1) 

Répertoriez les contributions de tous les donateurs (y compris la propre contribution en espèces 

de votre organisation, s’il y en a). La contribution de Wilde Ganzen est déjà mentionnée. 

Veuillez vérifier si elle est exacte.  

 

2.  Dépenses du projet (tableau 2) 

  Date de 

réception 

Montant dans 

votre monnaie 

locale 

Montant en 

EURO 

Reçu de Wilde Ganzen 1erversement 15/05/2018 20 417,77 USD € 17 076 

 2èmeversement   € 

 3èmeversement   € 

(ajoutez des lignes si 

nécessaire) 

etc.   € 

Totalde Wilde Ganzen    (a) 20417,77 

USD 

(b) € 17 076 

Taux de change moyen : (a)/(b) =taux 

Taux de change moyen : (20 417,77 USD)/(17076 €) = 1,1957 

Utilisez ce taux pour calculer lavaleur en EUROdes autres recettes et des dépenses du projet 

(tableau 2)  

 

Autres recettes du projet 

Montant dans 

votre monnaie 

Valeur en 

EUROcalcul

ée 

autres sources 

extérieures (reçues des 

donateurs d’un autre 

pays que le vôtre) 

Nom du/des donateur(s)   

sources intérieures 

(donations de l’intérieur 

du pays, y compris votre 

propre contribution en 

espèces) 

Nom du/des donateur(s) 

PARTICIPATION LOCALE 

1400 USD € 1 170,86 

 

Recettestotales   21 817,77 USD € 18 246,86 
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Veuillez ajouter des lignes si nécessaire. 

 

 

Dépenses réelles Budget 

approuvé 

*) 

  

Nom de votre monnaie Dollars 

américains 

  

Taux de change moyen(à partir du tableau 1): 1,1957 usd = 1 euro  

(ajoutez des lignes si nécessaire) Votre 

monnaie 

EURO EURO 

    

Construction et forage    

-     

-    

-     

-    

Sous-total    

    

Équipement/inventaire    

-Kits pour formation en filière Coupe et couture 720 usd 602,16 €  602,16 €  

-Kits pour formation en filière Coiffure mixte 480 usd 401,44 € 401,44 € 

-Kits de réinsertion en filière Coupe et couture 2078 usd  1737,89 

€ 

 1737,89 € 

-Kits de réinsertion en filière Coiffure mixte 1040 usd 869,78 € 869,78 € 

-Matériels de formation (Participation Locale) 600 usd 501,80 €  

-Fiches techniques sur les thèmes de la promotion 

de la paix 

600 usd 501,80 € 501,80 € 

-Equipements consommables (Papier, Encre, 

Stylo) 

440 usd 368,00 € 368,00 € 

-Carburant (Essence) 1080 usd 903,24 €  903,24 €  

-Carte de telecommunication 100 usd 83,63 € 83,63 € 

Sous-total 7138 usd  5969,72 

€ 

5467,92 €  

    

Formation du personnel/des bénévoles    

-Honoraires des formateurs en alphabétisation 400 usd 334,53 € 334,53 € 

-Honoraires formateurs en métiers artisanaux 1000 usd 836,33 € 836,33 € 

Sous-total 1400 usd 1170,86 € 1170,86 € 

    

Gestion et supervision du projet    

-Honoraire du Superviseur Chargé d’activités 

psychosociales 

3600 usd  3010,79 

€ 

 3010,79 € 

-Honoraire du Superviseur chargé des filières  3600 usd 3010,79 € 3010,79 € 
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-Prime du Secrétaire Exécutif pour la 

coordination des activités du projet 

2400 usd 2007,19 € 2007,19 € 

-Prime du Secrétaire comptable pour la gestion 

des ressources 

1680 usd  1405,03 

€ 

 1405,03 € 

Sous-total 11280 usd 9433,80 € 9433,80 € 

    

Autresdépenses    

-Location sale de formation (Participation 

Locale) 

800 usd 669,06 €  

-Appui aux cérémonies de clôture de formation 

artisanale 

240 usd 200,72 € 200,72 € 

-Visibilité 200 usd 167,27 € 167,27 € 

-Emission radio diffusée/ Sensibilisation sur les 

thèmes de la promotion de la paix 

480 usd    401,44 

€ 

   401,44 € 

-Appui aux initiatives des Clubs de paix 280 usd 234,17 € 234,17 € 

Sous-total 2000 usd 1672,66 € 1003,60 € 

TOTAL des dépenses réelles de ce projet 21818 usd 18246,86 

€ 

Total du budget approuvé*)  17076,18 € 

 

*) Budget accepté lorsque le projet a été approuvé par Wilde Ganzen. 

 

3. Recettes et dépenses (tableau 3) 

Veuillez fournir un récapitulatif des recettes totales et des dépenses totales.  

 

 Dans votre monnaie En Euro 

Recettes totals (tableau 1) 21818 usd 18247 € 

Dépenses totals (tableau 2) 21818 usd 18247 € 

Solde          0 usd          0 € 

 

4. Explications et justifications 

Les dépenses du projet doivent suivre le budget convenu. Dans certains cas, cela n’aura pas 

été entièrement possible. Si tel est le cas, nous avons besoin d’une explication concernant les 

différences entre le budget convenu et les dépenses effectives. 

Veuillez nous donner une explication détaillée particulièrement dans les cas suivants : 

a) une différence importante (plus de 10%) à l’intérieur des dépenses et du budget de chaque 

sous-total ; 

b) une différence importante (plus de 10%) entre les dépenses et les budgets des sous-totaux ; 

c) un solde négatif ou un solde positif  entre les recettes et les dépenses : 

- dans le cas d’un solde  négatif, une explication doit nous être fournie sur la façon dont le 

déficit a été financé ; 

- dans le cas d’un solde positif, veuillez préciser comment cet argent sera utilisé. 

 

 

Commentaire : Comme indiqué dans le tableau 3 de ce même document et qui reprend le 

total des recettes et des dépenses, le constant et/ou résultat est que la prévision totale des 

dépenses étaient de 21818 dollars américains soit 18246,86 Euro dont 20418 dollars 
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américains soit 17076 Euro comme montant sollicité à 4U2 Develop-Foundation The 

Netherlands et WILDE GANZEN qui sont des Bailleurs des fonds principal et 1400 dollars 

américains soit 1170,86 Euro comme contribution de la participation locale.  

Ce pendant, aucun écart n’est signifié étant donné que le total des recettes est égal au total des 

dépenses.  

De ce fait, le budget prévisionnel s’égalise au budget réalisé par le fait que les prix des 

matériels au marché au courant de l’exercice d’exécution du projet à partir de la période de 

planification jusqu’à la réalisation ont été stable mais aussi, notre justification financière 

suivait la logique de la limite budgétaire selon les prévisions. 
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Annexe 1: Lettre d’encouragement et de remercièment adressée par le Chef de Collectivité de 

Baswagha.
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Annexe 2: Histoires de succès de Ngora et Mbendwe. 

 

a) Histoires de succès de 2 artisanes du centre  MBENDWE ; Mars 2019 

 

1) Je suis KAVIRA VAGHENI Sagesse, fille précocement mère d’un enfant 

garçon de 2 ans d’âges. Nous sommes 5 enfants : 3 filles et 2 garçons et je suis la fille ainée 

de ma famille.  Actuellement 20 ans d’âges avec un niveau de la 2ème année d’étude primaire, 

Orpheline de père du nom de Paul MUHUBIRI , ma mère Flora ANYESI habitant le village 

LUTEMBE ouu elle s’occupe de l’agriculture.  

 
 

 

Je remercie personnellement le chef d notre village qui a 

accepté que je sois listée parmi les bénéficiaires de ce projet 

axé sur formation en alphabétisation, l’artisanat et la 

consolidation de la paix dans notre agglomération de 

Mbendwe. Identifier au début du mois de janvier, la 

formation en alphabétisation pour 2 mois a procedé  la 

formation artisanale et la  filière de mon choix a été la 

coiffure mixte. La formation en alphabétisation a été pour 

moi la phase de rattrapage pour les notions que j’avais déjà 

oubliées surtout la lecture et l’écriture. La formation 

artisanale qui m’a beaucoup plus intéressée s’est étalée sur 

une période de 6 mois  y compris un mois de stage. Déjà 

après 3 mois de formation quand bien même,  j’étais encore 

apprenante, je commençais à être sollicité par les filles et 

mamans de mon village pour les services remunérateurs de la 

coiffure. 

Avec mon statut d’apprenante, je parvenais à percevoir un minimum de 10$ chaque mois 

quand bien même j’étais apprenante. Avec mes recettes je subvenais à mes besoins tels que 

les lotions de beauté, les vêtements et ceux de mon enfant. Le services que je rendais m’ont 

conféré une considération sociale et l’estime sociale a commencé à renaitre au sein de mon 

village. Après la formation artisanale, le kit de réinsertion socioéconomique doté  par ACPDI 

nous a permi d’implanter  notre salon de coiffure mixte collectif à partir du mois de janvier 

2019  à LUTEMBE. Nous avons été affecté dans c shop à 4 filles mères, la perception 

moyenne par individu a été de 37,5$ et à partir des clients qui se faisaient  tresser  à domicile 

me permettaient de réaliser les frais de prestation qui oscillaient entre 10 $ à 15$..  

Franchement, Je profite de ctte opprtunité  à remercier ACPDI et les bailleurs de fonds pour 

avoir songé aux filles mères qui, à partir de ce travail elles vont faire grandir leurs enfants. 

A partir de mes recettes je viens d’acheter une pièce de pagnes pour ma mère dans le cadre de 

remerciement, au cours de ma formation jusqu’au mois de mars 2019 j’ai acheté 4 culottes, 2 

tricots, 3 chemises et 2 paires des souliers à mon enfant  qui à aujourd’hui 21 mois de 

naissance. J’ai acheté 3 poules pour élevage et je suppose qu’après 6 mois j’aurais un 

poulailler. Grâce à mes  activités,  je suis membre d’une AVEC (Association Villageoise 

d’Epargne et Crédit) dans laquelle j’arrive à verser la part mensuelle de 5$ que je peux retirer 

en cas de besoin ou solliciter  une dette sans  condition.       

Mes remerciements à tous ceux qui ont contribués à assoir ce projet qui vient de réinsérer 

socio économiquement les filles précocement mères jadis marginalisées.   
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2)  MASIKA MURONDORO Rachelle 

Je suis née à Vusamba, le 06/04/2000, fille de KASEREKA KANDUKI et KAHAMBU 

MUSIKI tous agriculteurs habitant à MBENDWE. Je suis 2ème enfant dans une famille de 8 

enfants. Après s’être engrossé par un garçon irresponsable, j’ai rompu le chemin de l’école 

compte tenu des conditions instaurées à l’école protestante que je fréquentais. Je n’étais plus 

dans les normes de  celles qui pouvaient continuer les études. Cet état de grossesse inatendu par 

mes parents, a fait que je sois totalement abandonnée et personne ne pouvait s’occuper de moi. 

Depuis ce temps, je menais une vie critique. 7 mois 

après mon accouchement, je me suis confié aux 

Sœurs Orantes de MUHANGI qui m’ont supporté 

surtout que mon état de santé présentait les signes de 

la malnutrition. Quand mon enfant a eu 1 année 

d’âge,  les agents de ACPDI sont passés par notre 

villages accompagnés du chef de village pour 

identifier les filles précocément mères et Dieu merci, 

j’ai été repertoriée parmi leur cible. C’est ainsi quant 

au choix ds métiers à apprendre, j’ai opté pour  

la coupe et couture  qui a été la filière de mon choix 

 Cela étant, nous avons fini la phase de 

l’alphabétisation et aborder celle de la formation 

artisanale. 5 mois de formation artisanale, j’ai été 

capable de produire les œuvres d’arts surtout 

l’habillement  pour les femmes  par exemple les 

modèles des blouses, des jupes, des boubous, des 

robes, … Pour l’habillement des hommes, la couture de la chemise a été pour moi une couture 

simple.  Après la formation, les ateliers collectifs ont été créés à notre faveur ; pour ma part, 

j’ai été inséré dans l’atelier implanté à MBENDWE où nous sommes au nombre de 5 filles 

mères. Pour les 3 mois de travail que nous venons de faire depuis la création des ateliers 

collectifs, je viens de percevoir respectivement 31$ en fin janvier 2019, 38$ en fin février et 

46$ en fin mars 2019. Mes recettes perçues au 1er mois m’ont permis d’initier un petit projet 

d’élevage des poules. A partir de 4 poules achetées au mois de janvier aujourd’hui mon 

poulailler compte 21 poules. Mes enfants ne peuvent plus souffrir de la malnutrition car ils sont 

soumis dans leur programme d’alimentation à la consommation de 4 œufs la semaine pour 

chacun.  

Ma perspective d’avenir est de créer mon propre atelier à partir de la somme épargnée chaque 

mois dans notre MUSO (Mutuelle de Solidarité) dans lequel je viens d’adhérer à partir du mois 

de février 2019.  

C’est pourquoi, je remercie sincèrement WILDE GANZEN et 4U2 DEVELOP 

FOUNDATION-THE NETHERLANDS avec ACPDI de m’avoir associé à cette inoubliable 

formation qui vient de changer complètement mon statut de fille marginalisée à la maman 

couturière et responsable.  

 

 

 

 

 

 

b) Histoire de succès de 2  artisanes  centre  NGORA ; Mars 2019 
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1. KAVIRA SAHANI Jeannette, Née à Ngora le 05/6/2001, fille de MUMBERE NGOLOGHO 

et de KAVUGHO MIVIRI tous agriculteurs résidant à Kivuli. 

 

Fille rendu précocement mère à l’âge de 15 ans, mon 

enfant fille a aujourd’hui 2 ans. 3 mois après mon 

accouchement, ma sœur ainée qui subvenait tant soit peu 

à mes petits besoins tel que les vêtements et lotion de 

beauté a succombé subitement. C’est à partir de ce 

moment que j’ai commencé a mené une vie pénible et 

comme j’étais abandonné de mes parents suite à la vie 

d’oisiveté qui m’avait amené à être engrossé. Dans cet 

état d’’incapacité de répondre à mes besoins et celles de 

mon enfant, un bon matin surgi dans notre parcelle les 

agents de ACPDI accompagné du chef de mon village.  

Avec leur langage de réconfort, d’identifier les filles précocement mères pour bénéficier d’une 

formation en métiers artisanaux, j’ai trouvé la voie du salut une fois arriver au bout de cette 

formation. Après s’être informé du programme de la formation qui a débuté par la phase de 

l’alphabétisation j’ai choisi la filière de coupe et couture. Moi qui étais analphabète, au cours 

de 2 mois d’alphabétisation, j’ai su lire, écrire et faire les petites opérations de calcul. Quant à 

la phase de la formation artisanale qui s’est étalé sur une période de 5 mois, déjà 3 mois de 

formation, les amies du village commençaient à mes donner leurs étoffes pour les raccommoder 

surtout des jupes et robes. Quand bien même, j’étais encore apprenante, je percevais un peu 

d’argent à partir services de couture rendus.  A la fin de la formation, un kit de réinsertion nous 

a été offert par ACPDI qui nous a permis d’implanter notre atelier au sein du village NGORA 

à partir de fin Décembre 2018. Voilà 3 mois effectifs que je suis au couturière dans cet atelier 

où nous sommes au nombre de 5 filles mères. Pour la bonne gestion de nos recettes, nous avons 

instauré une caisse commune où les recettes sont partagées à la fin du mois. Les clients viennent 

petit à petit, le 1er mois les recettes ont été minimes comme c’était le mois d’installation. 

Aujourd’hui je réalise environ 40$ le mois. Je suis rassuré de mon avenir meilleur à partir de 

mes recettes. Comme investissement, j’ai acheté un porcelet pour une valeur de 40$.  Je ne 

trouve plus de difficulté de vêtir mon enfant car chaque mois je dois lui acheter des vêtements 

et son alimentation ne cause plus problème. A partir de mes recettes mensuelles j’arrive à 

épargner 5$, une somme qui me permettra d’acheter ma propre machine à coudre et créer mon 

propre atelier. 

 Je salue l’arrivée de ACPDI avec les bailleurs des fonds WILDE GANZEN et 4U2 DEVELOP 

à travers le projet de la promotion de la paix dans mon village, aujourd’hui j’ai changé 

d’appellation de fille mère à maman couturière et ma considération sociale est recupérée de 

plus en plus au sein de mon village..  
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2. Je suis KAVUGHO KASAYI Ghislaine fille mère d’un enfant fille de 25 mois d’âge. Je 

suis la 3ème enfant sur 9 tous analphabètes. Née à Ngora, âgée de 21 ans,  fille de KASEREKA 

KANDUKI Léon et de KAHINDO KIVO  tous agriculteurs habitant le village KIVULI  

 

Juste quelques mois après mon inscription à l’école (1ère primaire) 

j’ai été obligée par mes parents d’abandonner l’école pour 

m’occuper de bercer notre 3ème enfant quand maman va au champ.  

Dans cet état d’oisiveté, un garçon enseignant de son état m’a 

promis le mariage et j’ai cohabité avec lui. Dès lors qu’il m’a 

rendu enceinte, il m’a abandonné à mon triste sort. Alors que je 

m’occupe seulement de l’agriculture dont la production 

n’excédait pas la valeur de 5$ par période culturale (6mois), les 

conditions de vie étaient devenues difficiles à cause des maladies 

surtout de mon enfant et comme j’avais déjà perdu mon estime de 

la part de mes parents, j’étais abandonné et aucune personne ne 

pouvait me rassurer sur ma vie future. 

Comme par hasard,  j’ai été informé que  ACPDI voudrait former les jeunes en artisanat, j’ai 

salué vivement cette initiative et j’ai vite décidé de m’inscrire pour bénéficier de cette formation 

et la coiffure mixte a été la filière de mon choix. Après le 8 mois de la formation dont 2 mois 

d’alphabétisation et 6 mois de formation artisanale, nous avons été brevetées à travers une 

grande manifestation dirigée par les autorités territoriale et locales et  qui a connu la 

participation habitants du milieu. Les activités de ce jour de clôture de formation m’ont fait une 

espérance de changement de vie. Après ces activités de grande envergure, s’en est suivi la 

dotation de kit de réinsertion socioéconomique et les salons collectifs de coiffure mixte ont été 

créés à notre faveur.  Nous avons été affecté au nombre de 5 filles mères dans l’atelier collectif 

implanté au village KIVULI à partir du mois de décembre 2018. Les recettes du 1er mois ont 

été minimes, comme c’était le mois pour notre installation. Les clients ont fréquentés petit à 

petit le salon et le revenu moyen mensuel par individu a atteint 43$.  

Pendant les 3 mois de services rendus à partir du salon de coiffure, je viens de gagner au moins 

130$ à part les recettes que je gagne à domicile pour ce service de tressage. A partir de mes 

recettes mensuelles, j’ai initié l’élevage des lapins. Avec les 3 lapins dont 2 femelles  et 1 mal 

que j’ai acheté en foerier 2019 ; aujourd’hui je compte dans mon clapier 15 lapins dont 12 

lapereaux et 3 lapins. Les recettes de mes clients tressés à domicile servent pour les besoins de 

mon enfant surtout ses vêtements, l’achat de mes  produits de beauté et quelque fois l’achat de 

la nourriture pour toute la famille. 

A partir du mois de Janvier 2019 j’ai adhéré à l’AVEC/Tuungane où la contribution mensuelle 

est de 2$. Mon intention est de créer mon propre salon de coiffure mixte dans les jours à venir 

à partir de recettes réalisées.    

 Ainsi, je remercie sincèrement ACPDI et les bailleurs de fonds pour leur appui au projet de 

promotion de la paix qui vient de changer et transformer les personnes indésirables à personnes 

désirables au sein de la communauté. 

 

 

 

 

 

 

 


